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MARTEAU Louis Maurice 
Etat-Civil : 
Né le 14 mai 1894 à Vicq sur Gartempe à la Chaboisseliére. 
Parents : Louis Adrien MARTEAU , cultivateur et Marie Léontine BACHELIER . 
Au recensement de 1911, domestique, chez Sylvain et Marie Louise CÉDELLES 
Marié avec Marie Eulalie DELAHAYE  le 21 juin 1919 à Pleumartin 
Marié avec Angèle Gabrielle CHERAUDEAU le 11 novembre 1950 à Châtellerault 
Marié avec Louise Raymonde SUCHER le 5 novembre 1955 à Châtellerault 
Décédé le 28 février 1956 à Châtellerault 
 
Fratrie : 
  
Registre Matricule : 
Louis Maurice MARTEAU est de la classe 1914 et porte le numéro matricule 592 au bureau de recrutement de 
Châtellerault. 
Profession d’agriculteur et résidant à Vicq sur Gartempe. 
 
Détail des services et mutations diverses : 
Incorporé à compter du 10 septembre 1914, arrivé au corps (89ème Régiment d’Infanterie) le 11 du dit et soldat de 2ème 
classe. 
Passé au 77ème Régiment d’infanterie le 12 janvier 1915. 
Disparu le 19 juillet 1917 au plateau de Californie N.O. de Craonne. Avis de disparition 6261 G du 4 septembre 1917. 
Prisonnier de guerre interné au camp de Sagan (Silésie). Avis de captivité du17 octobre 1917. 
Passé dans la réserve de l’armée active le 1er septembre 1917. Rapatrié le 8 décembre 1918. 
Passé au 32ème Régiment d’Infanterie le 9 janvier 1919. 
Envoyé en congé illimité de démobilisation à Vicq sur Gartempe le 31 août 1919 par le 32ème Régiment d’Infanterie (Un 
frère tué) 
 
Ses différentes campagnes : Contre l’Allemagne                                        
A l’intérieur : Du 10 septembre 1914 au 4 janvier 1915        Aux armées : Du 5 janvier 1915 au 14 mai 1917 
Aux armées : Du 15 mai 1917 au 24 juin 1917                      Aux armées : Du 25 juin 1917 au 18 juillet 1917 
En captivité : Du 19 juillet 1917 au 7 décembre 1918          A l’intérieur : Du 8 décembre 1918 au 31 août 1919 
 

Blessure :      
Blessé le 15 mai 1917 à Craonne « Plaie fesse droite et bras gauche par éclat d’obus » 
Blessé le 19 juillet 1917 au plateau de Californie « Aux épaules et aux fesses par éclats de grenade »                                    
Citation : 
Cité à l’% du Régiment N°18218D du 5 juin 1919 « Très bon soldat qui s’est distingué le 19 juillet 1917 au 
cours d’une attaque allemande. A lutté courageusement jusqu’à ce qu’une blessure l’ai mise hors de combat » 

 
 
 
Sur la fiche du CICR 
ses prénoms sont Louis 
Adrien au lieu de Louis 
Maurice (Louis Adrien 
étaient les prénoms de 
son père) 
 

 
Le Plateau de Californie pendant la Grande Guerre 

 
Véritable forteresse naturelle au cœur du dispositif défensif allemand, le plateau de Californie resta un objectif 
stratégique jusqu'en 1918 : le plateau était traversé par des tunnels débouchant sur des cavernes fortifiées 
(comme la Caverne du dragon). Mais alors que Verdun a été rapidement érigé en symbole national de la 
victoire, le plateau de Californie et le Chemin des Dames ont été longtemps associés à l'échec cuisant de 
l'offensive Nivelle d'avril 1917 et aux mutineries de Craonne qui ont suivi. Le nom de Craonne, située au cœur 
de la bataille du Chemin des Dames, a été popularisé par La Chanson de Craonne qui reste associée aux mutins 
de 1917 de la Première Guerre mondiale. 


